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HTML, XHTML ET CSS
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1. Définition et bref historique du HTML

Un langage de description de page à balise 
HTML (Hypertext Markup Language) = langage hypertexte à balises 
Le langage HTML est un langage de description de pages interprété par les navigateurs, ce qui explique 
pourquoi la même page n'a pas toujours exactement le même aspect sous deux navigateurs différents. Ce n'est 
pas un langage de programmation à proprement parler. il fonctionne en fait sur le même principe que les tout 
premiers traitements de texte (wordstar). 
Des balises de formatage indiquent la façon dont doit être présenté le document  (comment mettre en forme le 
texte, les images) et les liens qu'il établit avec d'autres documents. Certaines balises donnent aussi des indications 
sur la structure du document (H1 premier niveau). 
Le  World Wide Web (W.W.W.) est le regroupement de tous les sites reliés entre eux par des liens hypertextes et 
qui transitent jusqu’au lecteur via le protocole http (hypertext transfer protocol). Son succès fait souvent oublier 
qu'il n'est en fait qu'une partie d'Internet et non son synonyme. Internet fonctionne grâce au protocole TCP/IP qui 
est utilisé par le web, mais aussi par d'autres moyens de communications tel que FTP, email…  
C’est une couche applicative d’Internet. Internet quant à lui, n'est qu'un réseau de réseaux, un support pour 
transmettre les données. 
Créé par un scientifique et interprété à leur façon par les navigateurs 
Comment le HTML est-il né ? En fait, tout commence en 1989 quand TIM BERNERS-LEE publie un article 
décrivant une méthode pour relier des documents à l'aide de liens hypertextes sur Internet "Hypertexte et le 
CERN". Le premier navigateur est né deux ans plus tard. Contrairement à des langages de programmation pour 
lesquels il existe une norme rigoureuse, l'histoire de l'HTML montre un développement assez anarchique.  
Le W3C (World Wide Web Consortium) http://www.w3c.org est un organisme non officiel qui essaie de 
normaliser et d'unifier le HTML. A cet effet il publie un ensemble de spécifications qui doivent théoriquement 
servir de référence. Cependant, les navigateurs ne respectent pas forcément ces recommandations et ont créé 
certaines balises "propriétaires" qui ne marchent donc qu'avec leur logiciel et non pas avec celui de leur 
concurrent  
De plus, ils sont en général plutôt laxistes dans l'interprétation du code. Si la personne fait une erreur de syntaxe 
dans sa page en ne respectant pas les règles, les analyseurs HTML des navigateurs répandus aujourd'hui vont 
accepter d'afficher quand même la page la plupart du temps en "devinant" ce que l'auteur voulait faire. C'est 
l'analyseur HTML de l'Explorer Internet MS qui est le mieux rompu à cet art. Et une page affichée correctement 
dans Internet Explorer malgré une grosse infraction aux règles HTML, peut très bien avoir une apparence 
incompréhensible dans un navigateur plus strict (comme Firefox ou Safari). 
La tendance actuelle dans tous les navigateurs récents va vers une normalisation du code HTML et un respect de 
plus en plus strict des normes. En effet, eu égard à la complexité croissante des différents langages, à savoir 
HTML en relation avec des CSS, JavaScript, PHP etc. incorporés, il devient toujours plus important d'observer 
les règles de syntaxe de HTML. 
Versions 
La dernière version du HTML est le HTML 4.01. 
Il n'y aura pas de HTML 5. Le HTML 4 est maintenant peu à peu remplacé par le XHTML (comportant les 
mêmes balises, mais beaucoup plus rigoureux dans sa syntaxe) qui est son successeur officiel.
Utilisation 
Le  langage HTML  permet d’afficher dans des pages web du texte ainsi que des images fixes ou animées, du 
son, de la vidéo, des scripts (principalement javascript) des applets java, du Flash... Le langage HTML ne se 
rencontre pas exclusivement sur le web. Celui-ci se retrouve aussi souvent dans les modules d'aide des logiciels 
(flash, word, etc.). Parfois, il peut être également utilisé pour fournir une interface aux CD-ROM multimédia et 
maintenant aux DVD ROM.  
2. Principes de base d'un site web 
2.1. Noms des fichiers 
La première page d'un site doit avoir un nom prédéfini par le serveur, le plus souvent index.html ou index.htm, 
ou index.php… C'est le cas également des premières pages de tous les sous-dossiers. 
Les autres pages ne doivent comporter ni caractères accentués, ni espaces, ni caractères spéciaux autres que le 
underscore. Ces règles sont également valables pour les autres fichiers insérés dans les pages html tels que les 
images, les fichiers flash et pour les noms des dossiers… En général, lorsqu'on veut indiquer qu'un espace existe, 
on le remplace par un caractère de soulignement (le seul caractère spécial accepté) ex : infos_societe.html. 
Attention  aussi aux majuscules et minuscules. Sur Windows , tout va fonctionner correctement, mais lorsque le 
fichier sera envoyé chez l’hébergeur avec un serveur Unix par exemple, si un lien indique comme adresse : 
fichier.htm alors que le dossier s’appelle Fichier.htm, vous aurez une erreur 404. Une recommandation pour 
éviter ce problème : tout mettre en minuscule systématiquement. 
Tous les fichiers doivent être inclus dans un dossier (qui peut lui-même contenir des sous-dossiers). C’est le 
contenu de ce dossier qui sera envoyé à l’hébergeur. 
2.2. Les balises 
Une balise est une commande (un nom) encadrée par le caractère inférieur (<) et le caractère supérieur (>) par 
exemple "<i>" pour italique. En HTML, ces balises peuvent être en minuscule ou en majuscule. Cependant, dans 
le XHTML, toutes les balises devront être en minuscules. Il vaut donc mieux commencer dès maintenant à 
utiliser exclusivement les minuscules afin de faciliter le transfert en XHTML de votre code HTML. 
Les balises peuvent être uniques par exemple <br> qui signifie un retour à la ligne,  mais la grande majorité des 
balises fonctionne par paire pour agir sur le texte qu'elles encadrent (le marqueur de fin est alors précédé d'un /) :  
<marqueur> Votre texte formaté </marqueur>  
par exemple le marqueur <b> qui met un texte en gras:  
code : <b> Ce texte est en gras </b>  pas celui-là 
 résultat dans le navigateur :  Ce texte est en gras pas celui-là 
e marqueur <i> qui met le texte en italique 
code : <i> Texte en italique </i> 
résultat dans le navigateur :  Texte en italique 
Les balises peuvent être imbriquées les unes dans les autres. La règle est simple : la première balise ouverte doit 
être la dernière balise fermée. Ainsi, pour avoir un texte en gras et en italique on écrit : 
code : <b><i>texte en gras et en italique</i></b> 
résultat dans le navigateur :  Texte en gras et en  italique 
Les balises peuvent avoir un ou plusieurs attributs. la syntaxe est toujours la même quelque soit la balise :

<balise attribut1="bidule" attribut2="truc">texte concerné par la balise </balise> 
exemple pour la balise <a> qui permet de créer un lien hypertexte. Ici lien vers la page films.php avec une 
infobulle explicative qui apparaît sous le curseur : 
<a href="films.php" title="tous les films du mois> films </a> 
Dans la version actuelle de HTML, même si la valeur de l'attribut n'est pas mise entre guillemets, la page 
fonctionne en général normalement. Dans le XHTML, c'est obligatoire, donc il vaut mieux prendre l'habitude 
d'utiliser systématiquement les guillemets tout de suite. 
Cas particulier de la balise commentaire 
Il existe une exception qui confirme la règle et qui ne suit pas ces règles syntaxiques : la balise commentaire. 
Elle s’écrit ainsi : 
< !--     
insérez  votre commentaire ici 
 --> 
2.3. La page html minimale 
Une page HTML est un simple fichier texte enregistré avec une extension .htm ou .html (pour un site statique) 
On commence par mentionner le type de document (Il s'agit ici d'un fichier HTML version 4.01). Cette ligne 
commençant par <!DOCTYPE…> est facultative pour le HTML, mais obligatoire pour le XHTML (pour plus de 
détails voir la partie XHTML) 
Le code proprement dit commence par  <html> et finit par </html>  
Il contient un en-tête décrivant le titre de la page, puis un corps dans lequel on place le contenu de la page  
L'en-tête est délimité par les balises <head> et </head>  
Le corps est délimité par les balises <body> et </body>  
Ainsi la page minimum sera:  
<!DOCTYPE HTML PUBLIC "-//W3C//DTD HTML 4.01 Transitional//EN" 
"http://www.w3.org/TR/html4/loose.dtd"> 
<html>     
  <head>    
    <title> le titre </title> 
  </head>   
  <body>   
    contenu de votre page 
  <b>mot en gras, </b> 
  <i> mot en italique </i> 
  </body>   
</html>     
Vous remarquerez que même si un retour à la ligne a été fait dans le code pour améliorer la lisibilité, il n'existe 
pas dans la page vue dans le navigateur. Un retour à la ligne forcé se fait grâce à la balise <br>. 
Du côté de Dreamweaver 
La version 2004 de Dreamweaver ajoute la mention du type de document aux pages HTML. Chaque 
nouveau fichier  comprend une page html minimum avec un ajout : Une balise meta indiquant que le 
codage des caractères est un codage Latin (et non japonais ou cyrillique) est ajoutée.

<meta http-equiv="Content-Type" content="text/html; charset=iso-8859-1">

2.4. Codage des caractères spéciaux 
A l'origine, les normes HTML demandaient de respecter le codage des caractères ASCII 7 bits, c'est-à-dire que 
les caractères accentués n'étaient pas autorisés.  
Pourtant, les navigateurs actuels reconnaissent les caractères accentués, ainsi vous pouvez entrer des caractères 
accentués directement sous votre éditeur de texte, mais, dans ce cas, si vous voulez être sûr que votre page soit 
lisible dans tous les pays du monde ou même simplement en consultant à partir d'un mac un site créé avec un PC 
ou vice-versa, il faut préciser impérativement quel  jeu de caractères accentués vous utilisez. Cela se fait dans la 
partie <head> de la page HTML avec la balise suivante : 
<meta http-equiv="Content-Type" content="text/html; charset=iso-8859-1"> 

Cette balise meta est directement interprétée par le serveur web. Dans Internet Explorer, vous pouvez voir 
l'encodage des caractères dans  affichage>codage. 
Pour être sûr de la compatibilité  sur tous les navigateurs, quelque soit la version ou la plate-forme, vous pouvez 
aussi coder les accents en utilisant ce qu’on appelle des « entités ». C'est ce que fait Dreamweaver 
automatiquement quand vous tapez les caractères sur votre clavier en mode wysiwyg. 
Pour les accents et la cedille, la règle est simple : on utilise la lettre non accentuée en majuscule ou minuscule 
suivie de : 
- "acute" pour l'accent aigu ex &eacute; pour é 
- "grave" pour l'accent grave ex &Agrave; pour À 
- "uml" pour les trémas 
- "circ" pour l'accent circonflexe 
- "cedil" pour la cédille 
Si vous devez écrire un mot étranger, vous pouvez aussi avoir besoin de : 
- "ring" pour le petit rond  ex  &aring; pour å 
- "tilde" pour le tilde espagnol  ex &ntilde; pour ñ 
- "slash" pour les nordiques ex &Oslash; pour Ø 
D'autres caractères spéciaux peuvent poser problème (sigle euro, <>, l'espace insécable, etc.). Pour coder ces 
caractères spéciaux, on entre une combinaison précédée du caractère & et terminée par un point-virgule (;). Deux 
possibilités à l'intérieur : le code ISO qui est constitué d'un #suivi de trois chiffres ou le code html qui est 
constitué d'une sorte de nom abrégé. 
Vous pouvez consulter la liste complète des codes sur le site http://www.allhtml.com/html/index.php 

rubriques "caractères spéciaux" et "caractères accentués". 
Du côté de Dreamweaver 
Quand vous tapez les caractères accentués sur votre clavier en mode wysiwyg (what you see is what 
you get), ils sont automatiquement convertis en caractères spéciaux. 
La commande insertion > HTML > caractères spéciaux permet d'insérer pratiquement tous les 
autres caractères spéciaux directement. 

2.5. principe des codes couleurs 
2.5.1. Le codage hexadécimal 
Vous pouvez spécifier une valeur de couleur sous forme d'un nombre de 6 chiffres hexadécimaux qui 
représentent les composantes RVB de la couleur, précédé d'un #.  
les deux premiers chiffres correspondent à la composante rouge, les deux du milieu au vert et les deux derniers 
au bleu. La valeur 00 correspond à une composante totalement désactivée et FF (soit 255 en base 10) à une 
composante totalement activée.  
2.5.2. Quelques couleurs 
- #FF0000 rouge  
- #00FF00 vert 
- #0000FF bleu 
- #000000 noir 
- #FFFFFF blanc 
- #999999 gris moyen 
Pour les matheux curieux qui souhaitent savoir compter en hexadécimal. 
hexadécimal = base 16 (0  1  2  3  4  5  6  7  8  9  A  B   C  D  E   F 10 …) 
décimal       =  base 10  (0  1  2  3  4  5  6  7  8  9 10 11 12 13 14 15 16 …) 
F0 = 10 x F correspond  à 16 x 15 = 240 
FF= F0 + F correspond à 240 + 15 soit 255 
Il existe aussi quelques couleurs qui ont un équivalent "texte". En général, en utilisant le nom anglais des 
couleurs de base : cyan, blue, green, red…. 
Du côté de Dreamweaver 
Dans la palette de Dreamweaver, on a automatiquement le code de la couleur choisie. 

3. Eléments pour structurer le texte 
3.1. En-têtes(header), paragraphe et retour à la ligne 

Les en-têtes (h1, h2 … h6) permettent de signaler les titres et intertitres des pages. Le texte à l’intérieur d’un h1 
sera mieux référencé que le même texte dans le corps d’un paragraphe 
Les paragraphes (p) crée une unité de paragraphe. Par défaut, il y a une marge en bas d’un paragraphe d’ une 
ligne, mais il est possible de l’enlever grâce aux feuilles de style. Dans un paragraphe on a le droit de mettre du 
texte et des balises en-lignes, mais pas d’autres balises de bloc comme h1 par exemple.

La balise de retour à la ligne forcé <br> ne doit être utilisé que de manière exceptionnelle et non à la place d’une 
balise de paragraphe comme c’est souvent le cas. C’est une balise « célibataire » (pas de balise de fin), qui ne 
crée pas une unité, mais juste un retour à la ligne visuel au sein d’un bloc. C’est une balise en ligne 
3.2. Les listes

3.2.1. Liste ordonnée  

Une liste ordonnée s'obtient avec la commande <ol> qui permet d'avoir une liste numérotée qui s'incrémente 
automatiquement. La balise <ol> est définie avec <li> qui représente un item.  
Exemple d'une liste ordonnée avec 3 items :  
<ol> 
  <li>item 1 </li> 
  <li>item 2 </li> 
  <li>item 3 </li> 
</ol> 
1. item 1  
2. item 2  
3. item 3 
Attribut pour la balise <ol> :  
type (déprécié). 
Cet attribut permet de changer l’aspect de la numéroration, mais doit être maintenant remplacé par un style CSS. 
(type= "A" : Marqueurs en majuscules - type="a" : Marqueurs en minuscules  - TYPE="I" : Marqueurs en 
chiffres romains (majuscules) - TYPE="i" : Marqueurs en chiffres romains (minuscules) - TYPE="1" : 
Marqueurs en nombres (choix par défaut)- START="n" : Valeur de départ du marqueur (3 = 3ème position 
quelque soit le type) 
3.2.2. Liste non ordonnée 
Une liste non ordonnée s'obtient avec la commande <ul> qui permet d'avoir une liste, précédée d'une puce. La 
balise <ul> est définie avec <li> qui représente un item. 
Exemple d'une liste non ordonnée avec 3 items :  
<ul> 
  <li>item 1 </li> 
  <li>item 2 </li> 
  <li>item 3 </li> 
</ul> 
• item 1  
• item 2  
• item 3 
Attributs pour la balise <ul> (dépréciés) : 
- compact : Spécifie une liste compacte 
- type=disc : Puce en forme de disque plein- type=circle : Puce en forme de disque vide - type=square : Puce 
en forme de carré  
3.2.3. Liste avec définition 
Une liste de termes et de définitions correspondantes s'obtient avec la balise <dl> qui est accompagnée des 
balises <dt> et <dd>. <dt> représente le terme et <dd> la définition du terme.  
Exemple d'une liste de définition avec 1 terme et 2 définitions de 2 termes : 
<dl> 
<dt>Terme</dt> 
<dd>def 1</dd> 
<dd>def 2</dd> 
</dl> 
Terme

def 1  
def 2  
def3  
3.2.4. Combiner les types de listes 
Bien entendu, vous pouvez combiner plusieurs listes. 
Exemple de deux listes combinées, l'une numérotée avec des chiffres romains et l'autre avec des chiffres 
normaux :  
<ol> 
  <li> La vie de toto 
   <ul> 
    <li>son enfance</li> 
    <li>son adolescence</li> 
    <li>et maintenant</li> 
   </ul> 
  </li> 
  <li>blagues 
   <ul> 
    <li>histoire de toto </li> 
    <li>Toto et la citrouille</li> 
   </ul> 
  </li> 
  <li>comp&eacute;tences </li> 
</ol> 

1. La vie de toto  
• son enfance  
• son adolescence  
• et maintenant  
2. blagues  
• histoire de toto  
• Toto et la citrouille  
3. Compétences 
3.2.5. Créer vos propres puces 

Solution conforme aux webstandards  
La solution est d'utiliser un style CSS pour créer une liste à puces personnalisée. (valable avec tous les 
navigateurs récents,  léger et facilement modifiable). Cette solution est de loin la meilleure. 
Bidouille valable pour les plus anciens  navigateurs (versions 3)  -> A éviter sauf cas de force majeure ! 
Vous remplacez l'attribut la balise <li> par la balise <img>. Cette. Attention de faire un break (<br>) après 
chaque ligne. 
Exemple d'une liste non ordonnée avec un fichier gif :  
<ul> 
<img src="gif/img.gif" border=0 width=16 height=16>Personnalisez 
<br> 
<img src="gif/img.gif" border=0 width=16 height=16>vos puces !! 
</ul>  
Personnalisez 
vos puces !! 
Du côté de Dreamweaver 
Cliquer dans  l' Inspecteur de propriétés "texte" sur les symboles liste à puces ou numérotées. Pour 
avoir accès aux options, cliquer sur éléments de la liste. 

3.3. Mise en valeur logique du texte 
Il est important d'essayer d'effectuer une mise en valeur logique du texte correspondant à sa signification et non 
pas à l'aspect que l'on veut lui donner qui doit être gérés par les CSS. Les balises de formatage physique (<i> et 
<b> sont dépréciées. Les repères HTML logiques suivants sont disponibles (balises en ligne) : 

4. Les images 
4.1. Balise img 
pour insérer une image dans une page web on utilise la balise <img>. Cette balise est "célibataire" (pas de balise 
de fin). On indique la source de l'image en indiquant la référence du fichier .jpg, .gif ou .png qui doit être inclus 
à cet endroit-là. 
Attention : on donne simplement dans le fichier html la référence de l’image, c’est à dire le chemin à parcourir 
pour la trouver et son nom complet avec l’extension du fichier (.jpg ou .gif ou .png). N’oublions pas que le 
fichier html n’est rien d’autre qu’un fichier texte. 
<img src="losange_vert.gif" width="25" height="25" align="left" alt="losange vert très r&eacute;ussi" 
border="0" name= "losange"> 
4.2. description des attributs de la balise img : 
 src :  
indique l'URL de l'image à afficher. 
 width et  height :  
indique la largeur et la hauteur de l'image en pixels. A préciser systématiquement pour permettre au 
navigateur d'afficher le reste de la page en respectant la mise en page, même si l'image n'est pas 
encore chargée. 
align :  
aligne l'image par rapport au texte de la ligne courante. Les valeurs possibles sont top, middle, bottom 
(par défaut), left et right. 
 alt :  
Texte descriptif destiné aux navigateurs ne prenant pas en charge les images (ou quand l'option 
"afficher les images" a été  désactivée (fonctions avancées dans Internet Explorer par exemple), aux 
navigateurs pour les personnes ayant un handicap visuel, et aux moteurs de recherche. Il s'affiche en 
infobulle jaune.  
C'est donc très important de ne pas l'oublier. 
 border :  
fixe l'épaisseur en pixels de la bordure qui entoure les images contenues au sein de liens hypertextes. 
Du côté de Dreamweaver 
Insertion > Image ou click sur l'icône du panneau objet. 
Tous les attributs peuvent être déterminés dans le panneau "inspecteur de propriétés". Lorsqu'il est 
complétement déployé (click sur la flèche blanche à droite), on a une autre option intéressante : créer 
une image "mappée" (carte). On peut ainsi définir une ou plusieurs zones réactives sur l'image et 
faire des liens hypertextes sur ces zones. Ainsi si on a une image qui représente la France, on pourra 
faire un lien hypertexte sur la zone de chacun des départements (voir la partie : image réactive). 
5. La navigation hypertexte 
5.1. Attributs de <a> 
La balise <a> permet d'établir un lien hypertexte (l'essence même du Web), à l'intérieur même de votre 
document vers un autre document, ou encore vers l'extérieur (vers un autre site Web). Ses attributs principaux 
sont : 
- href : Permet d'indiquer la source du document (relative ou absolue) 
- target : Permet de définir la source d'un cadre comme document (dans la cas d'une frame) ou d'une nouvelle 
fenêtre. 
- title : Permet de spécifier une description du lien (identique à l'attribut ALT pour une image). Cet attribut 
permet également d’améliorer l’accessibilité de votre site. 
5.2. Liens externes 
 Les liens externes commencent comme les autres liens, c'est à dire avec la balise <a href="...."> Par contre 
suivant le protocole, le reste de la syntaxe varie. L'URL complète doit être indiquée en commençant par le 
protocole. 
a ) Lien externe vers un site http (le plus fréquent) 
Exemple : <a href="http://www.allhtml.com">Découvrez ALL HTML</a> 
b ) Lien externe vers un serveur FTP 
Exemple : <a href="ftp://ftp.allhtml.com" target="_blank">FTP ALL HTML</a> 
L'attribut target="_blank" permet d'ouvrir la page dans une nouvelle fenêtre. Il est maintenant déclaré obsolète 
dans le XHTML strict

5.3. Liens internes (pages différentes d'un site)  
 Les chemins relatifs au document représentent le type de chemin le plus adapté aux liens locaux dans la plupart 
des sites Web. Vous indiquez le chemin entre le document en cours et le document lié, au sein de la hiérarchie de 
dossiers.  
Indiquer un chemin relatif au document consiste tout simplement à laisser de côté la partie de l'URL absolue qui 
est identique pour les deux documents, en n'indiquant que la partie du chemin qui diffère.  
• Pour créer un lien vers un autre fichier situé dans le même dossier que le document en cours, il suffit 
d'indiquer le nom de ce fichier.  
• Pour créer un lien vers un fichier situé dans un sous-dossier du dossier qui contient le document en 
cours, indiquez le nom de ce sous-dossier, suivi d'une barre oblique (/) et du nom du fichier. 
• Pour créer un lien vers un fichier dans le dossier parent du dossier du document en cours, faites 
précéder le nom de fichier par ../ (où « .. » signifie « un niveau supérieur dans la hiérarchie du 
dossier »). 
 Pour établir un lien depuis france.html vers d'autres fichiers :  
• Pour établir un lien depuis france.html vers allemagne.html (ces deux 
fichiers sont dans le même dossier) : 
<a href="allemagne.html">l'Allemagne</a>. 
• Pour établir un lien vers parlement.html (qui se trouve dans le sous- 

dossier «institutions »), 
<a href="institutions/parlement.html">parlement</a>. 
Chaque barre oblique (/) signifie « descendre d'un niveau dans la 
hiérarchie du dossier ».  
• Pour établir un lien vers index.html (qui se trouve dans le dossier parent, 
un niveau au-dessus de france.html) 
<a href="../index.html">page d'accueil</a>. 
Chaque séquence de deux points suivis d'une barre oblique (../) signifie 
« monter d'un niveau dans la hiérarchie du dossier ».  
• Pour établir un lien vers chine.html (qui se trouve dans un autre sous- 

dossier du dossier parent), utilisez le chemin relatif : 
<a href="../asie/chine.html">la Chine</a>. 
La séquence ../ fait remonter au dossier parent, puis la chaîne asie/ fait 
redescendre dans le sous-dossier asie. 
 5.4. Liens vers un endroit précis de la page (ancre) 
Les liens internes permettent de se déplacer à l'intérieur d'un fichier HTML, sans que le visiteur soit obligé de 
faire "scroller" la fenêtre. Le visiteur va donc cliquer sur un lien et il sera amené vers l'ancre. Pour cela deux 
étapes sont nécessaires : Définir la cible d'un lien (l'ancre) et associer ce même lien à cette ancre. 
5.4.1. Définir la cible d'un lien (l'ancre) 
Exemple : <a name="top"></a>.  
Il n'est pas nécessaire, dans ce cas précis, de mettre un texte ou une image, entre les balises d'ouverture et de 
fermeture (le nom ne doit pas contenir ni d'espaces, ni d'accents, ni de caractères spéciaux). Ce code doit être 
inséré à l'endroit où on voudra arriver après avoir cliqué sur le lien. 
5.4.2. Associer un lien à une ancre 
Exemple : <a href="#top">top</a> 
5.4.3. lien vers une ancre située sur une autre page 
Pour établir un lien vers une ancre située sur une autre page, il suffit il suffit d'ajouter à la suite du chemin relatif  
# et le nom de l'ancre. 
ex : Pour établir un lien depuis france.html vers un endroit précis de la page allemagne.html, où a été insérée 
l'ancre "population", il suffit d'ajouter à la suite du chemin relatif  # et le nom de l'ancre : 
<a href="allemagne.html#population">population allemande </a>. 
5.5. Lien e-mail 
Vous pouvez créer un lien e-mail pour que la messagerie paramètrée par défaut du visiteur se lance 
automatiquement. Il possède plusieurs attributs dont : ?subject= pour définir un sujet (ou objet) 
automatiquement, ce qui est très pratique pour trier votre courrier par le biais de votre logiciel classique. 
a ) Lien e-mail sans sujet 
Exemple : <a href="mailto:nom@provider.com">nom@provider.com</a> 
b ) Lien e-mail avec sujet (ici "renseignement") 
Exemple : <a 
href="mailto:nom@provider.com?subject=renseignement">nom@provider.com</a> 
c ) Lien e-mail avec sujet, et texte dans le corps du message 
Exemple : <a href="mailto:nom@provider.com?subject=renseignement&body=Votre 
message">nom@provider.com</a>  
d ) Lien e-mail avec sujet, envoyé à 2 personnes (dont une en CC)  
Exemple : <a 
href=mailto:nom@provider.com?cc=nom2@provider2.com&subject=renseignement">nom@provi 

der.com</a>  
e ) Lien e-mail avec 2 personnes (dont une en CCI ou BCC) 
Exemple : <a 
href=&mailto:nom@provider.com?bcc=nom2@provider2.com&subject=renseignement">nom@pro 

vider.com</a>  
5.6. Autres types de liens 
Un lien hypertexte peut aussi servir (entre autres) à ouvrir directement un fichier flash (.swf), une image, ou à 
appeler un script javascript. 
<a href="animtoto.swf"> flash toto </a>  
<a href="animtoto.gif"> image toto </a>  
<a href="javascript:window.close()"> ferme la fenetre </a> 
Vous pouvez également proposer un fichier (.exe ou .zip) en téléchargement 
Exemple : <a href="util.exe">Cliquez ici pour télécharger le fichier</a> 
Du côté de Dreamweaver 
Il suffit de sélectionner un texte ou une image sur lequel on veut faire le lien et dans le panneau 
Inspecteur de propriétés, il ne reste plus qu'à taper dans la case "lien" l'adresse du lien ou de 
parcourir le disque dur avec l'icône jaune "dossier" se trouvant à côté. 
Remarque : il est conseillé de toujours enregistrer un nouveau fichier avant de créer un chemin relatif 
au document, car ce dernier n'est pas valide sans point de départ bien défini. Si vous créez un chemin 
relatif au document avant d'enregistrer le fichier, Dreamweaver utilise provisoirement un chemin 
absolu commençant par « file:// » jusqu'à ce que le fichier soit enregistré. Dreamweaver convertit alors 
le chemin file:// en chemin relatif. 
6. Les images mappées (carte-image) 
La balise <map> implanter un ou plusieurs liens hypertextes sur une partie d’image. Vous pourrez générer 
automatiquement une carte-image en utilisant Dreamweaver, Fireworks ou Image Ready. 
6.1. Liens multiples dans une image 
Certaines parties d'une image peuvent contenir des éléments exploitables en tant que liens hypertextes. Avec la 
solution que nous avons vu précédemment, que l’image soit de petite taille ou de grande dimension, l’image 
entière ne pourra être définie que comme lien unique. Or, l’image n’est pas seulement un élément décoratif, elle 
peut aussi avoir une signification, voire contenir des messages visuels multiples. ex : carte de France avec tous 
les départements. 
Il peut être intéressant d’exploiter une partie de l’image pour générer une action spécifique à la zone 
sélectionnée. Par exemple, nous souhaitons accéder à une page spécifique pour chaque choix proposé dans cette 
image. (une page pour chaque département de France) 
Il s’agit, pour chaque ligne du texte contenu dans cette image, d’établir un lien hypertexte vers la page HTML 
correspondante. Pour cela nous allons définir un mapping sur l'image, qui permettra, à l'aide d'un système de 
coordonnées de diférencier plusieurs zones cliquables de l'image. 
6.2. Définition des liens d’une image réactive 
Les liens hypertextes d’une image réactive sont définis par l’élément <MAP...> de la manière suivante : 
<map name="..."> 
  <area coords="x,y..."   href="lien..."> 
</map> 
L'attribut name contient un nom qui sera repris dans la déclaration de l’image réactive. Chaque lien est défini par 
l’élément <area...>  (balise ouverte) qui indique les coordonnées de la zone ainsi que le lien correspondant. 
<map name="sommaire"> 
  <area  shape="rect" coords="80,17,211,39" 
href="vinsrg.htm"> 
  <area  shape="rect" coords="27,62,164,83" 
href="vinsblc.htm">   
  <area  shape="rect" coords="56,102,178,124" 
href="liquor.htm"> 
</map> 
Le paramètre usemap sera utilisé dans le marqueur <img> afin de mettre en relation le mapping (définition des 
zones et des fichiers associés) et l'image. 
<img src="vin.jpg" usemap="#sommaire" border=0 alt="vins 
de loire, menu"> 
Le nom #sommaire utilisé par USEMAP est défini arbitrairement (Il ne doit comporter ni espace, ni accent). Le 
type d’image utilisé importe peu. Les formats d’image GIF, JPEG ou PNG, avec des dimensions quelconques 
sont traités sans difficulté. Le signe # précédent le nom du mapping est obligatoire. 
6.3. Définition de la forme d’une zone réactive  
Avant de déclarer les coordonnées d’une zone réactive dans une image réactive, il faut déterminer la forme de la 
zone réactive. Cette forme est déterminée par l’attribut SHAPE="..." de la manière suivante : 
shape="rect" : Par défaut, c’est une zone réactive de forme rectangulaire qui est traitée. Pour les autres formes 
de zones réactives, il faut déclarer explicitement la forme de la zone réactive:  
shape="circle" zone réactive de forme circulaire 
shape="poly" zone réactive de forme polygonale 
7. Les tableaux 
7.1. Présentation des tableaux 
La balise <table> permet d'insérer un tableau et c'est l'une des balises les plus utilisées (elle est devenue officielle 
avec la version 3.2 du HTML). En effet, la grande majorité des sites utilise des tableaux invisibles le plus 
souvent imbriqués les uns dans les autres pour obtenir une mise en page de type "journal", même si cette 
technique est aujourd'hui contestée.

Le W3C recommande en effet de réserver les tableaux pour leur usage initial (tableaux de chiffres…) et de 
passer aux Web Standards  en utilisant maintenant les CSS pour positionner les différents blocs dans la page 
(CSS-Positionning).  
7.2. Création des tableaux 
La création des tableaux se passe autour de 4 balises : 
- <table> : Définit au navigateur la création d'un tableau 
- <th> : Définit l'en-tête de chaque colonne 
- <tr> : Définit une ligne 
- <td> : Définit une cellule 
Bien entendu, toutes ces balises doivent êtres fermées pour indiquer la fin du tableau, d'une colonne ou d'une 
cellule. 
Exemple d'un tableau avec son code source : 

Colonne 1 Colonne 2 
Cellule 1 Cellule 2 
Cellule 3 Cellule 4 
<table border=1> 
 <tr> 
  <th>Colonne 1</th> 
  <th>Colonne 2</th> 
 </tr> 
 <tr> 
  <td>Cellule 1</td> 
  <td>Cellule 2</td> 
 </tr> 
 <tr> 
  <td>Cellule 3</td> 
  <td>Cellule 4</td> 
 </tr> 
</table> 
7.3. Formater un tableau 
Aligner les éléments du tableau 
L'alignement des données s'obtient en jonglant avec les attributs align pour l'alignement horizontal et valign pour 
l'alignement vertical des <td>. Ces attributs ont plusieurs valeurs : 
align  
- left : (par défaut) Les données sont alignées à gauche de la cellule  
- right : Les données sont alignées à droite de la cellule) 
- align=center : Les données sont centrées à l'intérieur de la cellule  
valign 
- middle : (défaut) Les données sont centrées verticalement à l'intérieur de la cellule  
- top : Les données sont en haut de la cellule  
- bottom : Les données sont en bas de la cellule  
- baseline : Toutes les données des cellules sont alignées sur une ligne commune (uniquement pour th ou tr) 

Exemple d'un tableau où les cellules sont alignées différemment : 
Colonne 1 alignée à droite Colonne 2 centrée 
Cellule 1 alignée à gauche 
et en haut  
Cellule 2 
centrée et en bas 
Cellule 3 basée sur la ligne Cellule 4 basée sur la ligne 
<table border=1 width=400> 
<tr> 
<th align=right>Colonne 1 alignée à droite</th> 
<th align=center>Colonne 2 centrée</th> 
</tr> 
<tr> 
<td align=left valign=top>Cellule 1 alignée à gauche 
et en haut</td> 
<td align=center valign=bottom>Cellule 2 
centrée et en bas 
</td> 
</tr> 
<tr valign=baseline> 
<td>Cellule 3 basée sur la ligne</td> 
<td>Cellule 4 basée sur la ligne</td> 
</tr> 
</table>  
Fusionner les lignes et colonnes 
Les lignes et colonnes peuvent êtres fusionnées, afin d'obtenir des cellules plus ou moins grandes et accueillir 
des données. Ce fusionnement est réalisé avec l'attribut rowspan et colspan. 
- Pour fusionner 2 cellules adjacentes sur une ligne, colspan est requis (pour th ou td) 
- Pour fusionner 2 cellules adjacentes sur une colonne, ROWSPAN est requis (pour th ou td) 
Exemple d'un tableau avec des fusions : 
Cellule 1 2 cellules fusionnées (sur la même ligne) 
Cellule 2 Cellule 3 
Cellule 4 Cellule 5 2 cellules fusionnées (sur la même colonne) 

<table border=1> 
<tr> 
<td>Cellule 1</td> 
<td colspan=2>2 cellules fusionnées (sur la même ligne)</td> 
</tr> 
<tr> 
<td>Cellule 2</td> 
<td>Cellule 3</td> 
<td rowspan=2>2 cellules fusionnées (sur la même colonne)</td> 
</tr> 
<tr> 
<td>Cellule 4</td> 
<td>Cellule 5</td> 
</tr> 
</table> 
Arrière plan, mise en page, espacement 
En principe, la hauteur et la largeur d'une cellule s'adaptent automatiquement aux données (texte ou image). 
Néanmoins, vous pouvez définir une hauteur et une largeur pour un tableau ou une cellule ; l'espacement des

cellules et la taille de la bordure peuvent être aussi paramétrés. 
Attributs de mise en page et d'espacement : 
Valables pour <table> : 
- cellpadding : Spécifie l'espace en pixels entre la bordure et le contenu de la cellule du tableau (marge 
intérieure) 
- cellspacing : Spécifie l'espace en pixels entre les cellules du tableau 
- align : avec la valeur center centre le tableau. Avec la valeur left ou right aligne le texte (ou les autres 
éléments) situé après le tableau en haut à gauche ou à droite. 
 valable pour <table>, <td> ou <th> :  
- width : Spécifie la largeur du tableau ou d'une cellule, en pixels ou en pourcentage de la fenêtre du navigateur. 
Une valeur en pourcentage occupe x % de la fenêtre du navigateur. On rétrécit la fenêtre, le tableau se rétrécit. 
Une valeur en pixels est fixe. 
- height : Spécifie la hauteur du tableau ou d'une cellule, en pixels ou en pourcentage de la fenêtre du navigateur 
- border : Spécifie la taille en pixels (par défaut 1) de la bordure du tableau 
- bgcolor : Spécifie la couleur d'une cellule 
- bordercolor : Spécifie la couleur de la bordure du tableau 
- background : Spécifie l'URL de l'image à afficher comme image d'arrière plan du tableau (I.Explorer 
seulement) 
A noter que pour la balise <td> l'attribut nowrap permet d'éviter les retours à la ligne (inutile si vous avez défini 
votre tableau en pixels). 
Exemple d'un tableau avec certains de ces attributs :  COULEUR
Cellule 1 Cellule 2 Cellule 3 
Cellule 4 Cellule 5 Cellule 6 
Cellule 7 Cellule 8 Cellule 9 
<table border=2 bordercolor="blue" width=300 height=150> 
<tr> 
<td bgcolor="pink">Cellule 1</td> 
<td>Cellule 2</td> 
<td>Cellule 3</td> 
</tr> 
<tr> 
<td>Cellule 4</td> 
<td bgcolor="yellow">Cellule 5</td> 
<td>Cellule 6</td> 
</tr> 
<tr> 
<td>Cellule 7</td> 
<td>Cellule 8</td> 
<td bgcolor="maroon">Cellule 9</td> 
</tr> 
</table> 
Du côté de Dreamweaver 
Insertion > tableau ou panneau objets. Largeur en pourcentage ou en pixels.  On modifie les 
propriétés par l' Inspecteur de propriétés 
Les fusions de cellule se réalisent via Modifier > Tableau, ainsi la conversion pourcentage vers pixels (ou inversement).

Le mode mise en forme permet de "dessiner" la structure de la page. Dreamweaver crée pour vous les cellules des tableaux 

8. Les formulaires

Le lecteur saisit des informations en remplissant des champs ou en cliquant sur des boutons, puis appuie sur un 
bouton de soumission (submit) pour l'envoyer soit à un URL, c'est-à-dire de façon générale à une adresse e-mail 
ou à une page php ou asp ou à un script CGI (Common Gateway Interface, traduisez "Interface de passerelle 
généralisée") stocké sur un serveur et écrit dans un langage de programmation comme un shell UNIX, PERL, 
TCL, Applescript, etc.  

8.1 La balise FORM 
Les formulaires sont délimités par le marqueur <form> ... </form>, une balise qui permet de regrouper plusieurs 
éléments de formulaire (boutons,champs de saisie,...) et qui possède les attributs obligatoires suivants:  
method indique sous quelle forme seront envoyées les réponses  
"POST" est la valeur qui correspond à un envoi de données stockées dans le corps de la requête, tandis que 
"GET" correspond à un envoi des données codées dans l'URL, et séparées de l'adresse du script par un point 
d'interrogation .  
action indique l'adresse d'envoi (script CGI ou adresse email (mailto:adresse.email@machine))  
La balise form possède comme attribut facultatif enctype qui spécifie le codage des données dans l'URL 
Pour envoyer un formulaire sous forme e-mail (ne marche pas avec AOL) 
<form name="monFormulaire" method="post" action="mailto:nbobbio@free.fr?content- 

type=text/html&subject=envoi d'un formulaire pour essayer" enctype="text/plain">  
Avec un script CGI 
<form method=get action="http://www.commentcamarche.net/cgi-bin/script.cgi"> 
La balise FORM constitue en quelque sorte un conteneur permettant de regrouper des éléments qui vont 
permettre à l'utilisateur de choisir ou de saisir des données, ensemble de données qui seront envoyées à l'URL 
indiqué dans l'attribut ACTION de la balise FORM par la méthode indiquée par l'attribut METHOD.  
Il est possible d'insérer n'importe quel élément HTML de base dans une balise FORM 
(textes,boutons,tableaux,liens,...) mais il est surtout intéressant d'insérer des éléments interactifs. Ces éléments 
interactifs sont:  
La balise INPUT: un ensemble de boutons et de champs de saisie  
La balise TEXTAREA: une zone de saisie  
La balise SELECT: une liste à choix multiples  
Attention ! Il est indispensable d'insérer les balises <form> même si vous ne voulez insérer qu'un seul élément 
de formulaire. 

8.2 Envoi de données 
Lorsqu'un formulaire est soumis (appui sur le bouton de soumission), les données présentes dans le formulaire 
sont envoyées au script CGI sous forme de paires nom/valeur, c'est-à-dire un ensemble de données représentées 
par le nom de l'élément de formulaire, le caractère "=", puis la valeur associée. L'ensemble de ces paires 
nom/valeur étant séparées entre elles par des esperluettes (caractère &). Les données envoyées ressembleront 
donc à ceci:  
champ1=valeur1&champ2=valeur2&champ3=valeur3

Dans le cas de la méthode GET (envoi des données à travers l'URL), l'URL ressemblera à une chaîne du genre:  
http://www.commentcamarche.net/cgi-bin/script.cgi?champ1=valeur1&champ2=valeur2&champ3=valeur3 
8.3 La balise INPUT 
La balise INPUT est la balise essentielle des formulaires, car elle permet de créer un bon nombre d'éléments 
"interactifs". La syntaxe de cette balise est la suivante:  
<INPUT type="Nom du champ" value="Valeur par défaut" name="Nom de l'élément"> 
L'attribut name est essentiel car il permettra au script CGI de connaître le champ associé à la paire nom/valeur, 
c'est-à-dire que le nom du champ sera suivi du caractère "=" puis de la valeur entrée par l'utilisateur, ou dans le 
cas contraire de la valeur par défaut repéré par l'attribut value.  
L'attribut type permet de préciser le type d'élément que représente la balise INPUT, voici les valeurs que ce 
champ peut prendre:  
checkbox: il s'agit de cases à cocher pouvant admettre deux états: checked (coché) et unchecked (non coché). 
Lorsque la case est coché la paire nom/valeur est envoyée au CGI  
hidden: il s'agit d'un champ caché. Ce champ non visible sur le formulaire permet de préciser un paramètre fixe 
qui sera envoyé au CGI sous forme de paire nom/valeur  
file: il s'agit d'un champ permettant à l'utilisateur de préciser l'emplacement d'un fichier qui sera envoyé avec le 
formulaire. Il faut dans ce cas préciser le type de données pouvant être envoyées grâce à l'attribut ACCEPT de la 
balise FORM  
image: il s'agit d'un bouton de soumission personnalisé, dont l'apparence est l'image situé à l'emplacement 
précisé par son attribut SRC  
password: il s'agit d'un champ de saisie, dans lequel les caractères saisis apparaissent sous forme d'astérisques 
afin de camoufler la saisie de l'utilisateur  
radio: il s'agit d'un bouton permettant un choix parmi plusieurs proposés (l'ensemble des boutons radios devant 
porter le même attribut name. La paire nom/valeur du bouton radio sélectionné sera envoyé au CGI. Un attribut 
checked pour un des boutons permet de préciser le bouton sélectionné par défaut  
reset: il s'agit d'un bouton de remise à zéro permettant uniquement de rétablir l'ensemble des éléments du 
formulaire à leurs valeurs par défaut  
submit: il s'agit du bouton de soumission permettant l'envoi du formulaire. Le texte du bouton peut être précisé 
grâce à l'attribut value  
text: il s'agit d'un champ de saisie permettant la saisie d'une ligne de texte. La taille du champ peut être définie à 
l'aide de l'attribut size et la taille maximale du texte saisi grâce à l'attribut maxlength  
button : Il s'agit d'un bouton qui n'a pas d'action déjà programmée. Il n'est utile que si on y ajoute un script 
javascript personnalisé. 
image : Pour remplacer les boutons gris un peu tristes on peut créer un bouton en indiquant avec l'attribut src 
une image qui va s'afficher. Comme pour le "button" il faut avoir un script javascript pour le faire fonctionner 
8.4 La balise TEXTAREA 
La balise TEXTAREA permet de définir une zone de saisie plus vaste par rapport à la simple ligne de saisie que 
propose la balise INPUT. Cette balise possède les attributs suivants:

cols: représente le nombre de caractères que peut contenir une ligne  
rows: représente le nombre de lignes  
name: représente le nom associé au champ, c'est le nom qui permettra d'identifier le champ dans la paire 
nom/valeur  
readonly: permet d'empêcher l'utilisateur de modifier le texte entré par défaut dans le champ  
value: représente la valeur qui sera envoyée par défaut au script si le champ de saisie n'est pas modifié par une 
frappe de l'utilisateur  
8.5. La balise SELECT 
La balise SELECT permet de créer une liste déroulante d'éléments (précisés par des balises OPTION à l'intérieur 
de celle-ci). Les attributs de cette balise sont:  
name: représente le nom associé au champ, c'est le nom qui permettra d'identifier le champ dans la paire 
nom/valeur  
disabled: permet de créer une liste désactivée, c'est-à-dire affichée en grisée  
size: représente le nombre de lignes dans la liste (cette valeur peut être plus grande que le nombre d'éléments 
effectifs dans la liste)  
multiple: marque la possibilité pour l'utilisateur de choisir plusieurs champs dans la liste  
8.6. Mise en page des formulaires 
Pour réaliser un formulaire avec une mise en page attractive, le mieux est d'insérer les champs de formulaire 
dans un tableau.  
Attention : Les balises <form> et </form> doivent être à l'extérieur du tableau et les champs de formulaire à 
l'intérieur des cellules <td> </td>. 
Une petite astuce html peut parfois améliorer l'apparence de votre formulaire :  les balises <fieldset> et <legend> 
permettent d'insérer un filet autour du formulaire qui s'interrompt pour la légende. Ces balises ne fonctionnent 
que sous Internet Explorer. 
<form name="form1" method="post" action=""> 
<fieldset><legend align="left">&nbsp;<i>essai</i>&nbsp; </legend>  
essai : <input type="text"> 
</fieldset> 
</form> 
Du côté de Dreamweaver 
insertion > objets de formulaires ou objets. cliquer sur la flèche noire à droite -> formulaire. 
Ne pas oublier d'insérer d'abord la balise formulaire (symbolisée par un trait pointillé rouge) avant 
d'insérer les éléments de formulaire.  
Dreamweaver range sous la dénomination "champ de texte" à la fois : 
- les balises champ de texte simple (<input type="text"> 
- les balises mot de passe (<input type ="password"> 
- les balises <textarea> (multilignes) 
Il suffit de cliquer sur l'une ou l'autre option dans l' Inspecteur de propriétés.

Dreamweaver offre également la possibilité d'utiliser des scripts "prêt à l'emploi" dans comportement 
pour vérifier de façon basique si les données entrées par l'utilisateur sont correctes. 
9. Les méta tags. 
9.1. Définition  
La balise <meta> permet normalement de fournir une description de votre site par le biais de mots clés et de 
phrases décrivant votre site afin que les moteurs de recherche référencent votre site au mieux, ceci est donc 
l'utilisation la plus courante de cette balise mais, elle a d'autres fonctions comme notamment, la redirection 
automatique vers une URL. 
Explications : 
1. Le robot scrute vos balises meta 
2. Il ramène les renseignements au moteur de recherche 
3. Le moteur de recherche met à jour son index 
9.2. Emplacement des balises meta 
Les balises meta doivent être placées en tête du document HTML, entre les marqueurs <head> et </head> (avant 
la balise <body>). Pour ce qui est des frames, placez vos balises meta dans la page définissant vos frames 
(frameset). 
Exemple : 
<html> 
<head> 
<title>ALL HTML - Le Portail des Webmasters</title> 
<meta name="keywords" lang="fr"content="..., ..."> 
<meta name="description" lang="fr" content="... "> 
etc ... 
</head> 
<body> 
... 
Votre page ici 
... 
</body> 
</html> 
9.3. Liste des principales balises meta (spécifiques au référencement) 
 Tableau récapitulant les principales balises meta (spécifiques au référencement). (elles sont de type : <meta 
name="xxx" content="xxx"> à part la langue utilisée qui utilise http-equiv) 
<meta name="xxx" ... > Description Nb. Car. Exemple 
description Description du site en 
une phrase de  préférence. 200 

<meta name="desciption" content="ALL HTML - Le 
Portail dédié aux Webmasters"> 
keywords Liste de mots clés 500 <meta name="keywords" content="html, xml, sgml, 
tags"> 
author Auteur du site - <meta name="author" content="imaginance"> 
identifier-url URL de votre site - <meta name="identifier-url" 
content="http://www.allhtml.com/"> 
date-creation- 

yyyymmdd Date de la création de votre 
site <meta name="date-creation-yyyymmdd" 
content="19990525">"> 
date-revision- 

yyyymmdd Date de la dernière 
modification <meta name="date-revision-yyyymmdd" 
content="19990717"> 
reply-to Votre e-mail <meta name="reply-to" 
content="webmaster@allhtml.net"> 
revisit-after Indique la revisite du robot 
après n jours <meta name="revisit-after" content="15 days"> 
category Catégorie de votre site 
(annuaire) <meta name="category" content="internet"> 
publisher Celui qui publie votre site <meta name="publisher" content="imaginance"> 
copyright Copyright(s) de votre site <meta name="copyright" content="imaginance"> 
generator Logiciels utilisés pour la 
création de votre site <meta name="generator" content="WebExpert, Flash, 
Paint Shop Pro"> 
robots Diriger le robot* <meta name="robots" content="index, follow"> 
<meta  
http-equiv="xxx"> Description Exemple 
Content-language 
Déclare la langue utilisée 
dans le document HTML.  
De plus en plus utile, 
maintenant que les moteurs 
ont inclus la langue dans 
leurs critères de recherche. 

<META HTTP-EQUIV="Content-language" 
CONTENT="fr"> 

 * Diriger les robots de référencement 
Avec la valeur robots vous pouvez indiquer aux robots de référencement comment référencer vos pages. Cette 
valeur possède plusieurs attributs dont : 
- all : Le robot indexe tout (par défaut) 
-none : Le robot n'indexe rien du tout 
- index : Votre page est indexée 
- noindex : Votre page n'est pas indexée mais il suivra les liens de cette page 
- follow : Le robot récupère les liens de votre page pour les référencer plus tard 
- nofollow : Le robot ne récupère pas les liens de votre page 
 pour info, il existe aussi noimageindex pour ne pas indexer les images et noimageclick pour ne pas suivre les 
liens sur les images, mais ces attributs ne sont pas reconnus par tous les moteurs de recherche. (Ils fonctionnent 
pour Altavista). 
Exemple : <meta name="robots" content="index, follow">  
10. Balises et attributs obsolètes 

Ces balises et attributs HTML obsolètes  ne sont plus prises en charge dans les normes actuelles du langage 
HTML telles qu'elles sont définies par le W3C. Elles ne sont plus mises à jour et ne sont plus "sous garantie". Il 
est déconseillé de les utiliser car elles pourraient ne plus fonctionner sur les futurs navigateurs. 
Il est donc recommandé de ne pas utiliser de balises obsolètes pour la création de sites web. A noter que la 
grande majorité des attributs/balises obsolètes concernent uniquement l'aspect visuel du document, pas l'aspect 
sémantique.

En effet, actuellement le principe de base pour une page HTML est de séparer au maximum le fond et la forme. 
Tout ce qui concerne la mise en forme doit normalement être géré par des feuilles de style CSS et non plus 
comme auparavant par des balises ou des attributs HTML. 
10.1. Balises obsolètes les plus connues :  
FONT permettait de changer la police (avec l'attribut FACE), la taille (avec l'attribut SIZE), et la 
couleur (avec l'attribut COLOR) --- A EVITER ABSOLUMENT -- 
<font size="6" color="blue" face="arial, helvetica">mot en bleu et en 
arial </font> 
BASEFONT définit une police de base pour la page 
S, STRIKE Ces 2 balises représentent un mot avec l'attribut typographique "barré"  
U texte souligné 
B texte en gras 
I texte en italique 
CENTER centre un texte 

10.2. Attributs dépréciés les plus connus  
ALIGN permet d'aligner le contenu d'une balise de bloc à droite  à gauche ou au centre 
WIDTH largeur (obsolète associé à certaines balises) 
HEIGHT hauteur (obsolète associé à certaines balises) 
BORDER taille de la bordure. Si la valeur est à 0, il n'y a pas de bordure 
BACKGROUND pour mettre une image d'arrière-plan qui va se répéter en mosaique à l'infini 
BGCOLOR couleur d'arrière-plan 
NAME name était l'ancienne méthode pour donner un nom à une balise, ce qui peut être utilisé 
pour le javascript par exemple. Il faut lui préférer maintenant l'attribut id. Pour  des raisons 
de compatibilité avec les anciens navigateurs, il peut être souhaitable d'utiliser les 2 
syntaxes dans une balise.  
ex : <input type="text" name="prenom" id="prenom"> 
TARGET  Cet attribut qui permet d'ouvrir une page dans une nouvelle fenêtre ou dans un cadre de 
frames est contesté car il rompt la continuité de la navigation (impossible d'utiliser le retour 
en arrière) 

10.3. Attributs de la balise body 
<body bgcolor="#000099" background="image.gif" text="#FFFFFF" leftmargin="0" 
topmargin="0" marginwidth="0" marginheight="0" link="#009933" vlink="#993333" 
alink="#990099"> 
Attributs Définition 
link    vlink      alink couleur des liens hypertexte respectivement 
non visités, visités, et actifs 
leftmargin   topmargin (IE) 
marginwidth  marginheight (Netscape) dimensions de la marge à gauche et en haut 
Autres balises à éviter : Parallèlement à ces balises et propriétés obsolètes, il existe un certain 
nombre de balises propriétaires qu'il vaut mieux éviter également pour des raisons évidentes de 
compatibilité (MARQUEE, SCROLLBAR, FILTER, LAYER,...) 
L'avantage de cette approche est de créer un code HTML léger, facilement lisible et de permettre un changement 
instantané de la charte graphique d'un site. 
Vous rencontrerez sans doute encore les balises et attributs suivants dans les pages HTML, mais il est 
souhaitable de ne plus les employer. Reportez-vous au chapitre sur les CSS pour savoir comment formater votre 
page et quelles propriétés CSS les remplacent .
11. Les feuilles de style CSS 
11.1. Introduction 
En fait, avec les feuilles de styles (CSS ou Cascading Style Sheets), vous contrôlez parfaitement la mise en page 
des différents éléments qui composent votre document. Par exemple, vous pouvez définir la couleur d'une police, 
sa taille, le positionnement d'un objet (image, texte,...), l'espacement entre les paragraphes, et même gérer des 
effets de transition.  
Les CSS existent à ce jour en 3 versions : 
 CSS-1 a été normalisé en décembre 1996 par le W3C 
 CSS-2 date de mai 1998. Cette version complète et précise CSS-1, introduisant en particulier la notion 
de média de restitution (écran, synthèse vocale, imprimante…) 
 CSS-3 est en cours de normalisation. 
13.2. Définition  
Un style est un ensemble de mises en forme élémentaires regroupé sous un nom. Par exemple vous pouvez créer 
un style "chapo" défini par les mises en formes suivantes : 
• Police Times 
• Taille 13 pt 
• Alignement horizontal justifié 
• Couleur verte 
Chaque fois que vous saisirez un chapo, vous n'aurez pas besoin de ré-appliquer toutes les mises en forme 
élémentaires, mais simplement d'appliquer le style "chapo". 
De plus, vous pourrez à tout moment modifier la définition du style chapo et remplacer par exemple la police 
Times par Arial : tous les textes concernés par le style "chapo" se mettront à jour instantanément. 
Certaines mises en page élaborées ne peuvent être réalisées que grâce aux styles (avoir une image de fond 
centrée qui ne se répète pas, par exemple).  
Il y a 3 façons de définir un style simple en html. 
 Vous pouvez créer un style personnalisé de classe, c'est à dire un style pour lequel vous créez un 
nouveau nom, comme "commentaire", "texteJustifie", etc et que vous appelez dans la page HTML avec 
l'attribut class. 
 Vous pouvez créer un style d'id qui ne doit être appliqué qu'une seule fois dans la page et que vous 
appelez dans la  page HTML avec l'attribut id. 
 Mais vous pouvez également redéfinir le rôle d'une balise html en lui imposant de nouvelles propriétés. 
(ex <h1> balise d’entête de niveau 1 pourra être redéfinie en police Comic sans ms, taille 26 pt, centré, 
la balise <body> sera modifiée pour indiquer que la police du document doit être du Times…). 
On peut aussi appliquer un style à un élément contenu dans un autre élément (on applique le style à tous les liens 
a contenus dans une liste par exemple) ou appliquer le même style à deux éléments (on applique le même style à 
th et td). 
11.3. Syntaxe 
11.3.1. Intégration d'un style

Un style peut concerner uniquement un fichier ou être commun à plusieurs pages (cas d'une feuille de style 
externe). 
Quatre méthodes différentes sont possibles pour intégrer les feuilles de styles en html : 
 L'élément link pour établir un lien vers une feuille de style externe (fichier texte avec l'extension .css) : 
<link title="test" type="text/css" rel="stylesheet" href="mafeuille.css"> 
  Importer une feuille de style externe  (fichier texte avec l'extension .css) : 
<style type="text/css"> 
@import url(http://www.allhtml.com/feuille.css); 
</style> 
 L'instruction style en tant qu'élément : 
<style type="text/css"> 
 L'instruction style en tant qu'attribut : 
<p style="font-size: 12pt; color: green"> 
Il est préférable d'utiliser une feuille de style externe. Ainsi, en changeant cette feuille, c'est l'aspect visuel de 
tout votre site qui est modifié. 
Note : Le fichier .css ne doit pas contenir de code html. Pour ajouter des commentaires, utiliser la syntaxe 
suivante : /* mon commentaire */ 
11.3.2. Créer un style personnalisé (classe) 
Les classes personnalisées ont deux caractéristiques essentielles : 
 leur nom est choisi par l'utilisateur (et commence par un point). Elle ne doivent comporter ni accent, ni 
espace, ni caractères spéciaux) 
 Elles sont appliquées au texte à la demande de l'utilisateur. Il suffit de rajouter comme attribut d'une 
balise existante class="chapo" (ici par exemple <p> pour les deux styles).  
<html> 
<head> 
<style type="text/css"> 
.chapo{ 
font-size: 14pt; 
color: green; 
font-family: Arial, Helvetica, sans-serif;  
background-color: #FFFFCC;  
text-align: justify 
} 
.autre{ 
font-size: 10pt; 
 background-color: #CCCCCC;  
text-align: center;  
font-family: "Comic Sans MS", "Times New Roman", serif 
} 
</style> 
</head> 
<body> 
<p class="chapo">Ceci est un chapo </p> 
<p class="autre">autre style</p> 

</body> 
</html>

Si on utilise la syntaxe suivante : p.resume{font-style:italic} ce style s'appliquera bien avec l'attribut 
class, mais qui pourra être utilisé seulement dans les balises de paragraphe (p). 

11.3.3.  Redéfinir une balise html 
- Pour redéfinir une balise html, on indique d'abord la balise concernée, puis entre deux accolades les 
caractéristiques de cette propriété (s'il y a plusieurs propriétés, on les sépare par un point virgule): 
h1{ 
font-size: 16pt; 
color: green 
} 
Tous les textes encadrés par les balises <h1></h1> apparaîtront désormais en taille 16 point et en couleur verte 
(dans les navigateurs récents versions 4, 5 et 6 autrement dit 99,9 % des navigateurs). 
11.3.4. Les sélecteurs d'ID 
Les langages de document peuvent contenir des attributs déclarés de type ID. Ceux-ci sont particuliers dans la 
mesure où il ne peut y avoir deux de ces attributs avec une même valeur ; un attribut ID sert à identifier un 
élément unique. En HTML, les attributs ID sont représentés par "id".  
Les auteurs peuvent utiliser l'attribut ID d'un langage donné pour identifier une instance d'un élément dans l'arbre 
du document. Un sélecteur d'ID de CSS correspond avec un tel élément au travers de l'identifiant qui lui est 
assigné. Ce sélecteur est formé du caractère "#" immédiatement suivi par la valeur de l'ID.  
La syntaxe est alors:  
#nomid { propriété de style: Valeur ; propriété de style: Valeur ...}  
On l'appellera de la manière suivante: <balise id="nomid" > ... </balise>  
On utilise le plus souvent un style appelé par un id pour créer un calque, c'est-à-dire une balise div avec un 
positionnement absolu, mais on peut utiliser un id pour tous les éléments HTML sans restriction. 
11.3.5. Les pseudo-classes 
Les feuilles de styles permettent aussi de redéfinir l'aspect qu'auront les liens hypertexte de façon très fine. Les 
attributs link, alink, vlink de la balise body ne modifient que la couleur. Avec les pseudo-classes des feuilles de 
style, pratiquement tout peut être modifié 
a:link : pseudo-classe CSS définissant l'aspect des liens non visités 
a:visited : pseudo-classe CSS définissant l'aspect des liens visités. 
a:hover : "pseudo-classe" CSS définissant l'aspect d'un lien lorsqu'il est survolé par la souris. Ne fonctionne que 
sur Explorer 4 et navigateurs plus récents. 
a:active : "pseudo-classe" CSS définissant l'aspect d'un lien lorsque le bouton de la souris est enfoncé 
Attention ! l'ordre des pseudo-classes a de l'importance. Si vous voulez que chaque pseudo-classe fonctionne 
correctement, il faut respecter l'ordre ci-dessus et mettre la pseudo-classe visited avant la pseudo-classe hover 
Il est également possible d'avoir sur la même page deux types de liens hypertexte qui n'ont pas la même 
apparence. Pour cela, il faut créer 2 styles personnalisés (style1 et style2) et définir pour chacun des deux 
l'apparence du lien suivant les différentes actions de la souris. 
<head> 
<style type="text/css"> 
<!-- 
a.style1:link{ color: #990033; text-decoration:none  }   
a.style1:hover{ color: #000033; text-decoration:none }
a.style1:visited{ color: #9900ff; text-decoration:none }  
a.style1:active{ color: #cccccc; text-decoration:none } 
a.style2:link{ color: #000000; text-decoration:none }   
a.style2:visited{ text-decoration:underline }  
a.style2:active{ background-color: #FFFF00; text-decoration:none } 
a.style2:hover{ background-color: #FFFFCC; text-decoration:none } 
--> 
</style> 
</head> 
<body> 
<a class="style1" href="toto.html"> lien vers toto </a><br> 
<a class="style2" href="titi.html"> lien vers titi </a> 
</body> 
</html> 
Remarque : Dans la feuille de style, il faut toujours mettre la pseudo-classe hover après la pseudo-classe visited, 
car sinon les caractéristiques de la pseudo-classe visited « écrasent » celles du survol, une fois qu’on a cliqué sur 
le lien. 
11.3.6. Appliquer un style à un élément directement ou indirectement contenu 
dans un autre éléments 
Prenons le cas où l'on souhaite que tous les liens contenus dans un paragraphe qui a pour style chapo soient en 
rouge. Les autres liens ne sont pas concernés. On utilisera la syntaxe : 
.chapo a{color:red}   
 On écrit donc le nom de l'élément conteneur suivi d'un espace puis de l'élément auquel le 
style va s'appliquer. 
Autre exemple : Dans le cas où on veut que tous les paragraphes contenus dans une balise div 
qui a pour id "menu" aient une image d'arrière-plan, on écrira : 
#menu p{background-image:url(toto.gif)} 
11.3.7. Appliquer un style à plusieurs éléments 
Si on veut que le body et le contenu des td aient le même style, il suffit d'utiliser la syntaxe suivante (les 
différents éléments sont séparés par des virgules) : 
body,td{font-size:12px} 
11.3.8. la balise <div> 
La balise <div> sert à délimiter un bloc. On l'utilise souvent pour délimiter les grands blocs de page. 

11.4. Le paramètre media 
On utilise le paramètre media (à l'intérieur de la balise style) pour obtenir des présentations différentes, selon le 
type de média utilisé (ordinateur, synthétiseurs vocaux, ...).  
Il est notamment très pratique d'avoir une feuille de style pour l'écran (screen) et une autre pour l'impression 
(print). Ainsi le document imprimé sera rendu plus lisible grâce à une feuille de style différente. 
Tableau résumant les valeurs disponibles pour le paramètre media. 
Valeur Information(s) 
all Pour tous les types de périphériques 
screen type classique, pour tous les moniteurs courants 
tty type télévision (basse résolution) 
projection type projecteur 
handheld type PC de poche (Psion, Windows CE, Pilot ...) 
print type impression (pour les imprimantes) 
braille Pour les dispositifs de représentation en braille 
aural Pour les synthétiseurs vocaux 
Exemple d'utilisation du paramètre media (ici pour les PC de poche et les PC standards) :  
<head> 
<style type="text/css" media="screen"> 
<!-- 
H2 
{ 
font-size: 12pt; 
color: black 
} 
//--> 
</style> 

<style type="text/css" media="handheld"> 
<!-- 
H2 
{ 
font-size: 10pt; 
color: black 
} 
//--> 
</style> 
</head> 
11.5. Tableau des propriétés les plus courantes  
Propriétés concernant les caractères 
catégorie Dreamweaver :  type
Ces propriétés remplacent les balises <font>, <i>, <b> et ajoutent des potentialités nouvelles. Par exemple, 
{text-decoration: none} permet d'avoir un lien hypertexte non souligné. 
Propriété Valeur(s) Description Exemple 

color nom ou valeur hexadécimale 

de la couleur Couleur de la police {color: green} 

font-family 

serif, sans-serif, cursive, 
fantasy, monospace, 
ou nom de la police 
(Arial, Verdana, etc…) 

type de police {font-family: Arial, 
Georgia, Helvetica} 

font-size 

xx-small, x-small, small, 
medium, large, x-large, 
xx-large, larger, smaller, 
ou taille défini en pixels (px) 

cm (cm), mm (mm), point 
(pt), pourcentage (%) 

Taille de la police {font-size: 12pt} 

font-style normal, italic, oblique style de la police {font-style: italic} 

font-variant normal, small-caps Variante de la police {font-variant: small-caps} 

font-weight normal, bold, bolder, lighter, 

ou valeur numérique de 100 

à 900 (par tranche de 100) Poids de la police {font-weight: bold} 

line-height point (pt), pourcentage (%) Hauteur de la ligne {line-height: 5pt} 

text-decoration none, underline, overline, 
line-through Décoration du texte {text-decoration: underline 
overline} 

text-transform capitalize, uppercase, 
lowercase, none Casse du texte {text-transform: none} 

Propriétés concernant l'arrière-plan 
catégorie Dreamweaver : arrière-plan 
Ces propriétés remplacent les attributs bgcolor, background dans les balises <body> ou <table> et permettent 
d'attribuer une couleur ou une image d'arrière-plan à d'autres balises. Ils permettent aussi notamment d'interdire 
la répétition d'une image de fond et de la positionner dans la page 
Propriété Valeur(s) Description Exemple 

background- 

attachment scroll (défilement), fixed 
(fixe) Effet de filigrane {background-attachment: 
fixed} 

background-color nom ou valeur hexadécimale 

de la couleur couleur d'arrière-plan {background- 

color:#ccff00} 

background-image URL du fichier Image d'arrière-plan {background-image: 
url(image/fichier.gif)} 

background-position top (haut), center (centre), 
bottom (bas), left (gauche), 
right (droit) 

Position de l'arrière-plan 
(verticale et horizontale) {background-position: 
center center} 

background-repeat 

repeat (répétition) ,  
no-repeat (pas de répétition), 
repeat-x (répétition 
horizontale), 
repeat-y (verticale) 

Répétition de l'arrière-plan {background-repeat:  
no-repeat} 

catégorie Dreamweaver : bloc 
Ces propriétés remplacent les balises <blockquote> lorsqu'elle était utilisée non pas pour une citation, mais 
uniquement pour indenter le texte (text-indent), <sup> et <sub> (vertical-align),  l'attribut align (text-align), et 
permettent de déterminer l'espace entre les mots et les lettres d'un mot (letter-spacing et word-spacing). 
Propriété Valeur(s) Description Exemple 

display block, list-style, inline, none 

afficher. Attribut multi- 

usages pour l’affichage :  
- none, la balise n’est pas 
affichée et aucun espace 
ne lui est réservé. 
- block, permet à une 
balise en ligne de se 
comporter comme une 
balise de bloc. 
- inline : pour l’inverse. 

{display : block} 

letter-spacing normal ou valeur en point Espacement des lettres {letter-spacing: 2pt} 

text-align left, right, center, 
 justify (justifier) Alignement du texte {text-align: justify} 

text-indent valeur en pixel ou 
pourcentage Retrait de la 
première ligne {text-indent: 10px} 

vertical-align 

baseline (ligne de base),  
sub (indice),  
super (exposant),  
top, text-top, middle, bottom, 
text-bottom, ou valeurs en 
pourcentage 

Alignement vertical {vertical-align: top} 

word-spacing normal ou valeur en point Espacement des mots {word –spacing: 2pt} 

Propriétés concernant les espaces de marge et remplissage et l’alignement d’une 
balise par rapport à un autre 
catégorie Dreamweaver : boite 
Ces propriétés remplacent les attributs leftmargin, topmargin, marginwidth et marginheight pour le body 
(margin), cellpadding pour un tableau (padding), hspace, vspace pour une image (margin), align pour une image 
(float) et permettent d'avoir un remplissage ou une marge différente pour les quatre côtés. 
Elles permettent aussi d'enlever des réglages de marge ou de padding par défaut comme dans le cas d'un 
paragraphe (p) qui a par défaut une marge en bas d'une ligne. Il est ainsi possible de la mettre à 0. 
Comme on l'a vu précédemment, float et clear  sont utilisées dans une mise en page en CSS-P où le 
positionnement des différents blocs de la page n'est gérée que par les CSS sans utiliser de tableau de mise en 
page. margin également sert dans cette mise en page. 
Propriété Valeur(s) Description Exemple 

width valeur en pixels ou en 
pourcentage largeur {width:200px} 

height valeur en pixels ou en 
pourcentage hauteur {height:200px} 

float none, left, right, both Alignement d'un bloc 
par rapport à un autre {float: right} 

clear both, left, right permet de mettre un bloc 
au dessous des autres {clear:both}

pour lesquels float a été 
utilisé 

margin-left (ou -right, 
-top, -bottom) valeur en pixel ou 
pourcentage Valeurs des marges {margin-right: 10px} 

padding-left (ou - 

right, 
-top, -bottom) 

valeur en pixel ou 
pourcentage 

Remplissage. Espace 
entre le bord de la balise 
et les éléments contenus 
dans la balise 

{padding-left: 15em} 

Propriétés concernant les bordures 
catégorie Dreamweaver : bordure 
Ces propriétés remplacent les attributs border, bordercolor et permettent d’avoir différents types de bordures 
(pointillés, doubles…) 
Propriété Valeur(s) Description Exemple 

border-color nom ou valeur hexadécimale 

de la couleur Couleur de la bordure {border-color: red} 

border-left (ou -right, 
-top, -bottom) medium, thick, 
ou un style type de bordure {border-top: medium} 

border-style none, dotted, dashed, solid, 
double, groove, ridge, 
inset,outset 

style de la bordure. 
Attention ! toutes les 
bordures doivent avoir un 
style, sinon, elles 
n’apparaissent pas. 

{border-style: ridge} 

border-x-width (x à 
remplacer par right, left,top, bottom) 

medium, thick ou taille. Taille de la bordure {border-top-width: 15} 

Propriétés concernant les listes  
catégorie Dreamweaver : liste 
Ces propriétés remplacent l’attribut type des listes et permettent d’avoir une image comme puce personnalisée 
pour la liste, ou bien d'enlever totalement la puce de la liste (utilisation d'une liste comme menu) 
Propriété Valeur(s) Description Exemple 

list-style-type 

- pour une liste ol : decimal, 
lower-alpha, upper-alpha, 
lower-roman, upper-roman  
- pour une liste ul : circle, 
disc, square  
- pour ne pas avoir de 
puces : none 

type de numérotation pour 
une liste ol 
type de puce pour une liste 
ul 
{list-style-type: none} 
list-style-image URL du fichier image  image pour une puce 
personnalisée {list-style-image: 
url(images/puce.gif)} 
list-style-position inside, outside position de la puce (par 
défaut outside) {list-style-position :inside} 
Propriétés concernant le positionnement, la visibilité et la taille  

catégorie Dreamweaver : positionnement 
Les propriétés width et height remplacent les attributs html correspondants.

Les autres propriétés apportent des fonctionnalités inédites. Elles permettent de positionner une balise div de 
manière absolue par rapport au point 0 en haut à gauche de la fenêtre. Dreamweaver permet de créer des calques 
qui ont un attribut style intégré à la balise et qui sont gérés par un panneau particulier. 
ex :  
<div id="Layer1" style="position:absolute; left:74px; top:112px; width:98px; 
height:76px; z-index:3; visibility: hidden"> 
Propriété Valeur(s) Description 

position 

absolute (positionnement absolu par 
rapport au point en haut à gauche de la 
fenêtre), relative (relatif par rapport à la 
balise div précédente) 

Positionnement d'une balise div (appelé 
calque par Dreamweaver) 

left valeur en pixels ou en pourcentage distance entre le calque et la gauche de 
la fenêtre 

top valeur en pixels ou en pourcentage distance entre le calque et le haut de la 
fenêtre 

width valeur en pixels ou en pourcentage largeur 

height valeur en pixels ou en pourcentage hauteur 

overflow 

visible : l'élément se redimensionne 
hidden : le contenu qui dépasse est caché. 
scroll : des barres de défilement sont 
toujours affichées 
auto : des barres de défilement sont 
affichées si le contenu est plus grand. 

possibilité d'ajouter un ascenseur pour 
faire défiler le contenu dont les 
dimensions dépassent la largeur ou la 
hauteur ou de masquer la fin du 
contenu. 

z-index chiffre entier de 1 à … indice de superposition : z-index 1 est au 
dessous de z-index 2… 

visibility hidden (caché) ou visible le calque est visible ou invisible 

Propriétés concernant les effets spéciaux (curseur et filtres) 
catégorie Dreamweaver : Extensions 
Ces propriétés apportent des fonctionnalités inédites. Dans Internet Explorer version 5 et 6 seulement, il est 
possible d'appliquer un filtre à une image (rayons X, négatifs, flou, déformation…) et de modifier l'aspect du 
curseur. 
Propriété Valeur(s) Description 

cursor help… aspect du curseur 

filter invert, xray, wave, blur… filtres 

Propriétés concernant la couleur de la barre de défilement 
Ces propriétés ne sont pas proposées dans  Dreamweaver et  elles ne sont pas reconnues par le W3C. 
Dans Internet Explorer version 5,5 et 6 seulement, il est possible de mettre en couleur les barrres de 
défilement. 
scrollbar-face-color code 
couleur curseur et flèches de 
défilement 

scrollbar-highlight-color " bords gauche et haut du 
curseur et des flèches de 
défilement 

scrollbar-shadow-color " bords droit et bas du 
curseur et des flèches de 
défilement 

scrollbar-3dlight-color " effet 3D du curseur et 
des flèches de défilement 

scrollbar-arrow-color " couleur des flèches 
graphiques 

scrollbar-track-color " fond de la barre de 
défilement 

scrollbar-darkshadow- 

color " ombre du curseur et des 
flèches de défilement 

11.6.  Un positionnement grâce aux balises div. 
Un des avantages des feuilles de styles, c'est le positionnement des éléments (bloc de textes, images ...) au pixel 
près !! Finies les multitudes de balises (surtout les tableaux) pour essayer de faire une mise en page correcte. 
Pour placer un élément, il existe deux types de positionnement, mais c'est surtout avec les propriétés float et 
clear que l'on positionne les éléments dans une page 
a ) Le positionnement absolu 
Ce type de positionnement est identique aux logiciels de PAO tels que Publisher ou XPress, le placement d'un 
objet s'effectue à l'aide d'une boîte indépendante du reste du contenu de la page où l'on insère du texte ou des 
images. 
b ) Le positionnement relatif 
(le moins précis) Il est identique au html, le navigateur affichera l'élément par rapport à l'emplacement de la 
balise concernée (dans le code source de la page). 
Exemple de positionnement relatif : 
<div style="position: relative; left: 50; top:100"> 
Ce texte est placé à 50 pixels (de la bordure gauche) 
de la commande div (code source html de la page) 
et à 100 pixels du haut de la commande div 
</div> 
Exemple de positionnement absolu : 
<div style="position: absolute; left: 50; top:100"> 
Ce texte est placé à 50 pixels de la bordure gauche de la fenêtre du navigateur et 
à 100 pixels du haut de cette même fenêtre 
</div> 
Note : La valeur z-index précise le chevauchement des éléments les uns par rapport aux autres (image en 
dessous du texte par exemple). Un élément sera affiché au-dessus d'un autre s'il possède un ordre d'affichage 
supérieur, par exemple si un élément à la valeur : {z-index: 2} il va alors recouvrir l'élément qui a comme valeur 
{z-index: 1}. 
Dreamweaver appelle des balises div avec un positionnement absolu des calques. Ils ont comme défaut celui de 
ne pas convenir à une mise en page avec un contenu qui va varier.

Positionner avec float, clear et margin : le CSS-P 
Actuellement quand on positionne une page uniquement grâce aux CSS, sans utiliser les tableaux, on utilise très 
souvent  l'attribut float, pour faire "flotter" un bloc à coté d'un autre.  
Une boîte flottante est retirée du flux normal, et placée le plus à droite (float: right) ou le plus à gauche 
(float: left) possible dans son conteneur. Le contenu suivant cette boîte flottante s'écoule le long de 
celle-ci, dans l'espace laissé libre. 
float peut servir notamment à insérer une image dans un texte. Le texte ne se positionne plus sur la dernière 
ligne, mais remonte et encadre l'image flottante 
exemple d'image sans float exemple d'image flottant à gauche exemple d'image flottant à droite 
Dans les 3 cas l'image se trouve AVANT le texte, même quand on fait un float:right. 
Voyons maintenant comment utiliser float dans une mise en page sans tableaux où l'on utilise les div et une 
feuille de style (CSS-P). 
Dans la page HTML, on délimite les grands blocs de la page grâce à des balises div qui ont chacune une id. 
ex : 
<div id="bandeau">Mon logo</div> 
<div id="centre"></div> 
<div id="navigation"></div> 
<div id="piedpage"></div> 
Bien-sûr chacun de ces blocs sera rempli par le contenu approprié. On met la div "centre" avant la div 
"navigation" car on va faire flotter la div "centre" à droite. 
Voici la feuille de style correspondante avec un site qui est en "liquid layout", c'est à dire que la mise en page 
remplit  tout l'écran quelque soit sa taille. 
#bandeau{ 
 margin: 0; 
 padding: 10px 0px; 
 border-bottom: 1px solid #cccccc; 
 width: 100%; 
} 
#centre{ 
       float:right; 
 width: 75%; 
 margin: 0; 
 padding: 0 3% 0 0; 
} 
#navigation{ 
 margin: 0 79% 0 0; 
padding: 0px; 
 background-color: #eeeeee; 
 border-right: 1px solid #ccc; 
 border-bottom: 1px solid #ccc; 
} 
#piedpage{ 
 clear:both; 
border: 1px solid #cccccc; 
 font-size: 75%; 
 color: #cccccc; 
 padding: 10px 10px 10px 10px; 
 margin-top: 0px; 
} 
Le bloc du centre va flotter à droite avec une largeur de 75 %. Elle va donc varier suivant la taille de l'écran, 
mais sera toujours positionné à droite. 
Vous pouvez voir dans cet exemple des formes contractées de style CSS utilisées pour plus de concision. 
Quand on écrit : margin:0 79% 0 0; => On a 0 pour le haut, 79% à droite, 0 en bas, 0 à gauche. On part du 
haut et on tourne dans le sens des aiguilles d'une montre. On a donc une marge de 79% à droite de la barre de 
navigation ce qui la réduit à une largeur de 21% à gauche.  Ceci évite que le texte de la barre de navigation passe 
sous le bloc du centre comme dans l'exemple que l'on a vu avec l'image. 
Le pied de page doit être tout en bas. Donc il ne faut pas qu'il flotte à côté du bloc texte... clear:both permet 
d'éviter le flottement d'un bloc. et de positionner le bloc "piedpage" en dessous du texte. 
Noter bien que pour que la navigation flotte à droite du centre, il faut que le bloc centre soit AVANT le bloc 
navigation dans le code HTML. 
13.7. Transformer une liste en barre de navigation  
Si vous regardez un fichier HTML positionné grâce aux CSS, et que vous enlevez les styles CSS, tout le texte 
sera linéaire et les barres de navigation se transformeront en liste à puces. 
Nous allons voir comment faire la démarche inverse et  transformer une liste à puces en barre de navigation 
grâce aux CSS. Vous trouverez de nombreux exemples sur le site maxdesign avec ses listamatic. En voici un 
analysé pas à pas. 
<div id="conteneurnavigation"> 
<ul> 
<li><a href="#">article 1</a></li> 
<li><a href="#">article 2</a></li> 
<li><a href="#">article 3</a></li> 
<li><a href="#">article 4</a></li> 
<li><a href="#">article 5</a></li> 
</ul> 
</div>

Nous allons d'abord donner une largeur à la liste en donnant une taille à la balise div qui ensère la liste ul 
#conteneurnavigation { width: 200px; } 
Puis, nous allons mettre la marge intérieure gauche (padding-left) et la marge extérieure gauche (margin-left) à 
0. C'est très important car une liste a un padding et un margin par défaut qui est différent suivant les navigateurs. 
Il faut ensuite faire disparaître les puces  avec list-style:none et décider de la police utilisée 
#conteneurnavigation ul{ 
margin-left: 0; 
padding-left: 0; 
list-style-type: none; 
font-family: Arial, Helvetica, sans-serif; 
} 
Enfin on transforme la balise a qui est normalement "en ligne" en balise "de bloc". Pour bien distinguer on peut 
dire qu'un paragraphe est une balise de bloc, ce qui fait que lorsqu'on met une couleur d'arrière plan, elle couvre 
tout la ligne du paragraphe, alors que par défaut une couleur d'arrière-plan pour un lien a ne couvre que le texte. 
Avec display:block, la main sera active non seulement sur le texte, mais sur tout le bloc ; ce que l'on pourra voir 
avec l'effet "hover" 
Remarque: si on utilise un padding et une largeur en même temps, on n'aura pas la même taille pour tous les 
navigateurs. Pour IE, c'est 160px, pour  les autres c'est 166 pixels, on ajoute les paddings à la largeur. 
#conteneurnavigation a{ 
display: block; 
padding: 3px; 
width: 160px; 
background-color: #036; 
border-bottom: 1px solid #eee; 
color: #EEE; 
text-decoration: none; 
} 
Avec la syntaxe ci-dessous, nous avons l'effet "hover" de survol de notre lien. #369 est une forme  abrégée pour 
#336699, #fff pour #ffffff 
#conteneurnavigation a:hover{ 
background-color: #369; 
color: #fff; 
} 
Du côté de Dreamweaver 
On affiche la palette style CSS par le menu fenêtre 
3 options lorsque l'on crée un nouveau style  
• Créer un style personnalisé 
• Redéfinir la balise HTML 
• avancé (pour les pseudo-classes, les ID, les sélecteurs contextuels…) 
a:active, a:hover, a:link, a:visited et a:active sont mentionnées par défaut, mais il est possible 
de rajouter manuellement des styles du type a.chapo:visited et de pouvoir ensuite les définir. 
Il est possible également d'utiliser des mises en page toutes faites "nouveau>conceptions de page 
CSS" et de les adapter à ses besoins 
12. XHTML, le remplaçant du HTML 
12.1. Les limites du HTML 
Même si le HTML est très implanté sur le Web grâce, notamment grâce à sa facilité d'utilisation, il devient 
rapidement un langage dépassé. Pourquoi ? Les raisons :  
a ) Trop restrictif : impossibilité de créer ses propres balises 
b ) Trop porté vers la présentation et non sur la description, ce qui pose problème pour les navigateurs textes, les 
PC de poche... 
c ) Son développement a été anarchique, d'où une profusion de balises et d'attributs non normalisés (balises dites 
propriétaires et représentés donc plus ou moins bien suivant le type de navigateur et de système d'exploitation). 
d ) Pas assez sévère au niveau de la syntaxe (malgré une balise non fermée ou manquante, le document sera 
affiché correctement avec la plupart des navigateurs) ce qui pose de gros problèmes aux développeurs  
12.2. Definition du XHTML 
XHTML (the eXtensible Hyper Text Markup Language) signifie langage de balisage hypertexte extensible. C'est 
une normalisation et une extension du HTML et le véritable successeur du HTML 4.01.  
Il est codé comme du HTML à quelques modifications près, tout en se conformant aux règles du XML (voir  le 
chapitre correspondant). 
12.3. Différences entre HTML 4  et XHTML  
12.3.1. Mention obligatoire du type de document (DOCTYPE) 
Voici un exemple de page XHTML minimum :  
<!DOCTYPE html PUBLIC "-//W3C//DTD XHTML 1.0 Transitional//EN" 
"http://www.w3.org/TR/xhtml1/DTD/xhtml1-transitional.dtd"> 
<html xmlns="http://www.w3.org/1999/xhtml">  
<head> 
<title>Texte du titre</title> 

</head> 
<body>

</body> 
</html> 
La mention du type de document, facultative dans le HTML est devenue obligatoire. Elle indique quelle version 
du XHTML va être utilisée dans le document. 
Le Doctype a une double utilité :  
• il permet d'indiquer au navigateur que l'auteur de la page connaît les standards Web et estime que 
celle-ci s'y conforme,  
• il fait passer le navigateur en mode Strict qui effectue une interprétation très rigoureuse des standards, 
et s'attend à ce que la page les respecte à la lettre.  
Au contraire, sans Doctype, le navigateur parcours la page en mode Quirks, car il peut logiquement supposer 
que le créateur du site ne sait pas ce qu'est un Doctype, et donc ne respecte pas forcément les standards Web.  
Quirks est donc un mode de lecture de la page très lâche, semblable à celui des anciens navigateurs : il interprète 
les balises sans trop se soucier de la rigueur de leur écriture.  
Placer un Doctype permet donc simplement de dire au navigateur, "je connais les standards du Web, je les 
utilise, et cette page est fait avec telle version de (X)HTML". On appelle cela le Doctype Switching. C'est la 
raison pour laquelle un document n'ayant pas de Doctype ne pourra pas être validé : sans Doctype il n'est même 
pas sensé faire usage des standards. C'est pourquoi un document HTML qui ne respecte pas les normes pourra 
avoir un aspect différent suivant que le Doctype est ou non mentionné. 
Pour XHTML 1.0 existent les trois variantes "Strict", "Transitional" et "Frameset". Dans la partie centrale de la 
mention de type du document il faut pourtant noter pour la version 1.0 de XHTML XHTML 1.0. Les adresses 
Web pour la référence sont elles aussi différentes de celles de HTML. 
Il y a aussi une version du langage 1.1 de XHTML qui est organisée différemment en interne de XHTML 1.0. En 
XHTML 1.1 n'existe aucune autre variante de langage. XHTML 1.1 ne correspond plus qu'à la variante "Strict" 
de XHTML 1.0. 
Ainsi par exemple, n'est il pas permis dans cette variante de noter simplement du texte entre les repères <body> 
et </body>. Tous les contenus doivent figurer dans des blocs d'éléments, par exemple en titres, en paragraphes 
de texte, en tableaux etc. 
Mentions correspondantes de type de document pour XHTML: 
<!DOCTYPE html PUBLIC "-//W3C//DTD XHTML 1.0 Strict//EN" 
     "http://www.w3.org/TR/xhtml1/DTD/xhtml1-strict.dtd"> 
<!DOCTYPE html PUBLIC "-//W3C//DTD XHTML 1.0 Transitional//EN" 
     "http://www.w3.org/TR/xhtml1/DTD/xhtml1-transitional.dtd"> 
<!DOCTYPE html PUBLIC "-//W3C//DTD XHTML 1.0 Frameset//EN" 
     "http://www.w3.org/TR/xhtml1/DTD/xhtml1-frameset.dtd"> 
Mentions de types de document pour XHTML 1.1: 
<!DOCTYPE html PUBLIC "-//W3C//DTD XHTML 1.1//EN" 
    "http://www.w3.org/TR/xhtml11/DTD/xhtml11.dtd"> 

12.3.2. Noms de balises et d'attributs écrits en minuscules. 
Etant donné que XML est sensible à la casse, XHTML l'est également. Les noms d'élément et 
d'attribut XHTML doivent être écrit en minuscule. Les valeurs d'attributs, par contre, peuvent 
être écrit en minuscule comme en majuscule. Par exemple, la valeur "#ffcc00" ci-dessous peut 
également être écrit "#FFCC00".  
HTML : <TH BGCOLOR="#ffcc00">
XHTML : <th bgcolor="#ffcc00">
12.3.3. Normalisation de la syntaxe 
 Les éléments doivent s'emboiter, pas d'entrelacement  
Bien que l'entrelacement des éléments soit illégal en HTML, il était largement toléré dans les 
navigateurs. En effet, la plupart des navigateurs ne font pas attention à l'entrelacement 
d'éléments. Par exemple, si vous avez une balise <i> à la fin d'un paragraphe, un navigateur 
regarde rarement si c'est la balise <i> ou la balise <p> qui est fermée en premier.  
Avec XHTML, il faut fermer les balises dans l'ordre inverse d'ouverture. La règle est la 
suivante : dernier ouvert - premier fermé.  
HTML : <p> Ecrit en <i> italique </p> </i> 
XHTML : <p> Ecrit en <i> italique </i> </p>  
Un document XHTML doit être bien formé, il doit être conforme à la syntaxe XML de base. 
Dans le cas contraire, le parser XML peut arrêter de traiter le document. 
Contrairement aux parsers HTML actuels, un parser XML n'essayera pas de "deviner" ce que 
cela peut signifier si une erreur de syntaxe apparaît. 
 Tous les éléments non vides doivent être fermés  
Prenons comme exemple la balise <p> qui est utilisée par la plupart des utilisateurs pour 
séparer des paragraphes. Cet élément est non vide car il contient du texte.  
HTML : 
Ceci est un paragraphe <p> 
Ceci est un autre paragraphe <p>  
XHTML : 
<p> Ceci est un paragraphe </p> 
<p> Ceci est un autre paragraphe </p>  
Eléments concernés : toutes les balises possédant une balise de fin. 
Les éléments vides (balises "célibataires") doivent être terminés  
Les éléments vides ( ceux qui n'ont pas de balise de fin ) n'ont pas de contenu. Ainsi, alors 
qu'une balise <p> contient du texte ou d'autres balises de ligne, une balise <br> ne contient 
absolument rien, c'est un élément vide. Tous les éléments vides doivent utiliser la syntaxe 
XML, c'est à dire rajouter un slash "/" précédé d'un espace avant le chevron gauche de la balise 
(par exemple, <hr>devient < /hr> ). L'espace venant après le nom de la balise et avant "/>" sert 
à la compabilité avec les navigateurs actuels.

HTML : <br> <link .... > <input .... > <img src="dessin.gif"> 
XHTML : <br /> <link .... /> <input .... /> <img src="dessin.gif" />  
Eléments concernés : 
<hr>,<br>,<aera>,<base>,<col>,<frame>,<img>,<input>,<isindex>,<link>,<meta>,<option>, 

<param>.  
 Les valeurs d'attributs doivent être mis entre guillemets 
Tous les valeurs d'attributs doivent être mis entre guillemets même si ce sont des numériques.  
HTML : <td bgcolor="ffcc00" colspan=2> 
XHTML : <td bgcolor="ffcc00" colspan="2">  
 Les attributs booléens ne sont pas autorisés  
Les attributs booléens ( ceux qui ne possèdent qu'une unique valeur ) ne sont pas autorisés en 
XML. Ces attributs doivent être étendus ( <dl compact> devient <dl compact="compact" /> ).  
HTML : <input type="radio" ... checked> <td nowrap> texte </td> 
XHTML : <input type="radio" ... checked="checked" /> <td nowrap="nowrap"> texte </td 
>  
 Les éléments <script> et <style>.  
En XHTML, les éléments script et style sont définis comme ayant un contenu #PCDATA, ce 
qui implique que "<" sera traité comme un début de balise et "<" sera reconnu comme étant 
une référence à "<" par le processeur XML. Donc si un script ou une feuille de style contient 
"<" ou "<", il faut mettre le contenu de l'élément script ou style à l'intérieur d'une section 
CDATA :  
   <script>  
   <![[CDATA[  
   ......Le contenu du script se trouve ici.......  
   ]]> 
   </script>  
Ceci concerne les scripts et feuilles de style écrits à l'intérieur des documents XHTML. Il n'est 
pas nécessaire d'utiliser les sections CDATA si les scripts ou feuilles de style sont externes.  
 Les éléments avec les attributs 'id' et 'name'  
HTML 4 définit l'attribut 'name' pour les éléments a, applet, form, frame, iframe, img et map. 
L'attribut 'id' est également défini pour ces éléments. En XHTML, c'est l'attribut 'id' qui doit 
être utilisé. Bien que cela soit possible, il est formellement déconseillé de prendre l'attribut 
'name' en XHTML car cet attribut sera enlevé de la version suivante de XHTML1.0. L'attribut 
id est un attribut universel qui peut être utilisé dans toutes les balises. 
 Pour chaque élément, existent des règles sur les éléments parents (dans lesquels il peut 
être inclus) et les éléments enfants (qui ont le droit d'être inclus à l'intérieur des balises. 
Une première règle générale indique notamment que les éléments en-ligne doivent être inclus 
dans des éléments de type bloc. Chaque balise a une spécification particulière : La balise <p>

par exemple, ne peut contenir que du texte et des éléments en ligne, et ne doit donc pas 
contenir un élément de bloc tel que h1.

Sites Internet qui valent le détour 
Le site du w3c, LA référence du HTML, XHTML et des CSS 
 www.w3.org 
D'autres sites qui valent le détour 
Le site du zéro - [Fr] 
http://www.siteduzero.com/xhtml-css/ 
Excellent site : un vrai cours sur le HTML, avec pédagogie et humour. Vous y apprendrez l’essentiel de ce 
qu’il faut savoir et des QCM vous permettront de vous tester. 
chatinais - [Fr] 
 http://perso.wanadoo.fr/chatinais/courhtml/somrhtml.htm 
Un site perso très clair et très accessible pour apprendre les bases du HTML. Les exemples sont imagés 
et très parlants. L'auteur propose même des exercices à faire. 
http://gilles.chagnon.free.fr/cours/html/index.html Cours de HTML très détaillé conçu pour les 
étudiants de Pierre et Marie Curie 
http://laurent-bernat.com/html-balises.php3?quoi=recap_balises Un blog écrit par un formateur qui propose 
un récapitulatif de toutes les balises du HTML + d'autres infos sur la question 
http://dicolive.media-box.net/docCSS/css.php Un dico des CSS classés par ordre alphabétique ou par type 
de contrôle. 
selfhtml - [Fr*] 
traduit de l'allemand, ce qui fait que les termes utilisés ne sont pas toujours les termes standard 
http://fr.selfhtml.org/  
Toutes les infos sur le HTML, le XHTML, les CSS, le XML et bien d'autres techniques du web. Il contient 
notamment un sommaire de référence HTML très clair.  
Developpeur.net.journaldunet.com - [Fr] 
http://developpeur.journaldunet.com 
De très bon tutoriaux sur les css et notamment un générateur de code pour apprendre à appliquer des 
filtres à ses images (valable uniquement sur IE 5.5 et 6) 
http://developpeur.journaldunet.com/tutoriel/css/011107css_filtres.shtml. 
Openweb - [Fr]  
http://www.openweb.eu.org/ 
Conseils pour concevoir des sites suivant les recommandations du W3C. Une mine d'informations sur les CSS 
alsacreations -  [Fr] 
http://css.alsacreations.com/  
Des tutoriaux extrêmement bien faits sur les CSS et les web standards expliquant comment faire une 
mise en page sans tableaux. 
pompage -  [Fr] 
http://www.pompage.net/ 
Des traductions d'articles sur les CSS, le webdesign...

Css-astuces - [Fr]  
http://batraciens.net/css-astuces/ 
Des astuces sur les CSS et notamment comment mettre en place un système de skins sur votre site 
(laisser l'utilisateur choisir sa charte graphique parmi différents designs proposés) 
Css maxdesign - [Us] 
http://css.maxdesign.com.au/  
des menus en liste CSS, un tutorial sur les float et un tutorial pas à pas sur la création d’une mise en page CSS-P sur 3 colonnes.
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